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Musee

Le Musee de PaArmee de terre espagnole

Le Musee de l'Armee de terre espagnole, auquel la revue Ejercito de novembre 1998 reservait plus de

soixante pages, toutes richement illustrees, peut etre considere comme l'un des trois ou quatre plus

importants du genre au monde. C'est dire s'il vaut la peine de le visiter si l'on a l'occasion de s'arreter ä

Madrid, d'autant plus qu'il se trouve dans une Situation tres centree, en bordure Ouest du grand parc
du Retiro et ä quelques pas du Musee du Prado.

Traduction et adaptation:
Francois Masson

Le cahier est introduit par un
texte du general de division J.

Maria de Pefiaranda y Algar.
directeur de l'Institut d'histoire
et de eulture militaire, organe
dependant directement de

l'Etat-major de l'Armee de terre
et coiffant toutes les activites
historiographiques et culturel-
les, telles que Service historique,

bibliotheques centrale et

regionales, revues, vulgarisa-
tions populaires, musees, etc.

Une riche histoire

Le colonel Diego Camacho
Lopez Escobar a redige le
premier chapitre, qui rappelle les

peripeties des origines et du

developpement de l'institution,
appelee Musee de l'artillerie
jusqu'en 1940, annee qui le vit
recevoir le nom definitif de
Musee de l'armee, pour enteri-
ner la reunion, realisee par
etapes depuis le debut du
siecle, des collections de toutes
les armes sous le meme toit.

A l'origine du Musee, dans

sa premiere aeeeption, il y a un
decret du roi Charles III, date
d'oetobre 1756. qui etablissait
un Parc central d'artillerie avec,
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en annexe une collection de

pieces et de travaux effectues

par l'industrie de l'epoque. En
1803, le celebre ministre de
Charles IV. Manuel Godoy,
fonda le Musee proprement dit,
toujours annexe au Parc central
löge dans les dependances du

palais de Monteleon.

Ce lieu entra dans l'histoire
avec l'insurrection populaire
du 2 mai 1808 contre l'occupation

napoleonienne, dont il fut
le foyer et 1'ultime reduit, sous
1'impulsion du capitaine Velar-
de et du lieutenant Daoi'z, tues
sur leurs pieces avec une bonne
partie des servants. Bätiments
detruits et materiel pille,
l'institution demenagea au palais
de Buenavista apres la Guerre
d'independance (1808-1814),
oü furent reconstituees les
collections de l'artillerie et du
genie. En 1841, il s'installa ä son
emplacement actuel, partie res-
tante et restauree au XIXC siecle

de l'ancienne residence
royale du Buen Retiro, bätie au
milieu du XVIIP siecle.

Demenagement
programme
pour 2000-2001

Le cadre est süperbe et ma-
jestueux. mais il est devenu

trop etroit pour presenter des

collections representant plus de

27000 pieces et objets. De

plus, il est depuis longtemps
menace par les visees expan-
sionnistes du Prado qui sont
prioritaires car, lui aussi, manque

d'espace. Ainsi, une
commission interministerielle ad

hoc a-t-elle pris, apres
plusieurs annees d'etude, la decision

impopulaire (les Madri-
lenes seraient tres attaches au

maintien de l'institution dans

la capitale) de transporter le

Musee de l'armee ä Tolede, ä

70 kilometres de lä, plus
precisement dans Fenceinte historique

de l'Alcäzar. Demenagement

programme pour 2000-
2001...

Cette imposante forteresse

reetangulaire de six etages et

quatre tours d'angle, fut
construite par l'empereur Charles
Quint au milieu du XVL siecle.
Elle abrita l'Academie d'infanterie

des le milieu du XIX1' siecle

et fut ä peu pres completement

detruite lors du siege de

1936. puis reconstruite ä la fin
des annees 1940 avec tant de

soin et de fidelite qu'il est
pratiquement impossible de deceler

la moindre difference d'avec

les photographies du debut
du siecle.

L'Alcäzar de Tolede abrite

depuis 1979 une succursale du



Musee

Musee de Madrid, riche de
6243 pieces, dont 3000 sont

exposees. II reeoit annuelle-
ment la visite de 300000
visiteurs. La surface disponible
sera largement süffisante pour
assurer l'exposition de
l'ensemble des fonds du Musee.
tout en respeetant les surfaces

oecupees depuis un demi-siecle
par les Souvenirs du siege et sa

crypte, ainsi qu'une tres riche
bibliotheque provinciale.

S'agissant des origines du
Musee de l'armee, on pourrait
remonter jusqu'au deux
dernieres decennies du XVe siecle,
lorsque la reine Isabelle de
Castille eut l'idee d'exposer
dans son chäteau (Alcäzar) de

Segovie, une collection de pieces

d'artillerie utilisees ä cette

epoque; celle-ci ne disparut
jamais completement. Actuellement,

on renove et modernise
le musee de l'Alcäzar de Segovie,

qui expose, outre une ma-
gnifique collection de pieces
d'artillerie des six derniers
siecles, tout un materiel didacti¬

que et scientifique, y compris
une bibliotheque de 60000
volumes. Segovie et son Alcazar
sont le berceau de l'arme de

l'artillerie depuis 1674, annee
de fondation du College royal
d'artillerie. appele Academie
d'artillerie depuis 1853.

Au travers
des collections

Le colonel Camacho donne
une description succinete des
collections d'armes et d'objets
du Musee de Madrid, auxquels
viennent s'ajouter portraits,
documents. objets personnels et
souvenirs ayant appartenu ä

des personnalites militaires entre

le XVL et le XXC siecle. II
faut aussi mentionner des man-
nequins, portant tenues
historiques ou d'ordonnance, une
magnifique collection d'ar-
mures authentiques du XV1 au
XVIII1' siecles, des plans et
maquettes de fortifications. ponts
de campagne, etc., ainsi qu'une
salle des miniatures.
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Parmi les nombreuses pieces
tres anciennes, des exemplaires
bien conserves des fameux
glaives courts celtiberes, datanl
des Vc au IIL siecles avant
Jesus-Christ, qui servirent de
modele au glaive des legionnaires
romains: l'epee authentique el

en parfait etat (XL siecle) de

Rodrigo Dfaz de Vivar, sur-
nomme le Cid Campeador dans
la litterature epique; une des

premieres bannieres arborees

par les rois catholiques (Isabelle

et Ferdinand) et portant les

armes de Castille et d'Aragon,
mais pas encore de Grenade el
de Navarre. donc anterieure ä

1492; une bombarde en fer forge

ayant ete engagee au siege
de Baza. en 1489: la grande
tente circulaire, de facture in-
do-portugaise. qu'utilisait
l'empereur Charles Quint dans ses

campagnes; des lambeaux des

drapeaux et fanions qui aecom-
pagnerent les conquistadores
de 1'Amerique, Cortes au Mexique.

Pizzaro au Perou, ou qui
fiotterent ä la bataille navale de

Lepante (1571).

Le Musee expose la collection

d'armes la plus complete
au monde. depuis les arbaletes
et arquebuses des XVC et XVI1
siecles jusqu'aux armes
portatives les plus recentes, ainsi

que tous les types d'armes
blanches. L'exposition de
l'artillerie presente des pieces en
fer forge, en bronze, en acier

raye.

La partie «Vexillologie»
comprend 898 pieces. auxquelles il
faudrait ajouter les 746 pieces
confiees ä des delegations pro-
vinciales, ainsi qu'une quantite
de drapeaux et fanions deposes
dans des sanctuaires religieux.
des archives provinciales ou
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Musee

municipales. L'ordonnance de
1843, encore en vigueur

aujourd'hui, est largement repre-
sentee et illustre l'histoire:
guerre carliste, guerre du Rif.
guerre civile de 1936-1939.
L'ordonnance de 1931. dispa-
rue avec la defaite de 1939. or-
donnait le tricolore rouge, jaune

et mauve. On peut voir des

drapeaux ramenes par les
survivants de la Division bleue de
volontaires espagnols. numero
250 de la Wehrmacht, qui lais-
sa 5000 hommes sur les champs
de bataille du front de l'Est.
entre 1941 et 1944.

Ateliers et laboratoires

pour la conservation

Madame Letizia Arbetata
Mira, directrice technique du
Musee. nous fait entrer dans
l'univers, discret mais
indispensable, du contröle. de
l'entretien et de la conservation des
collections. Une equipe. comp-
tanl plusieurs dizaines de
specialistes en techniques et
disciplines diverses, oeuvre selon
les methodes les plus modernes,

pour reparer l'ineluctable
deterioration due au temps qui
passe: raccommodages. rafraT-
chissement de matieres deli-
cates (cuirs. bois, textiles.
metaux. peintures).

Depuis des annees, un travail
systematique de catalogage. in-
formatisation. Photographie a

ete entrepris. ä l'aide des

moyens les plus modernes,
scanner compris. Une equipe

EL MUSEO
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est chargee de regier les

rapports avec l'exterieur: prets.
emprunts, expositions de pieces

dans le pays ou ä l'etranger,

congres, Conferences,
visites collectives...

Madrid abrite. tout pres du
Musee de l'armee, le tres
interessant Musee de la marine, le

non moins interessant Musee
de l'air; celui-ci a ses locaux

en banlieue Ouest dans les de-

pendances de l'aerodrome de

Cuatro Vientos, qui vit les de-
buts de l'aviation militaire
espagnole, avant 1914. Aux Ba-

leares, deux musees militaires
ont ete inaugures dans les murs
d'anciennes forteresses, l'un ä

Palma de Majorque. et l'autre
sur Minorque, ä Mahön.

I. M
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